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PRO VELO Romandie
AGENDA 

Fribourg

12 mars
Assemblée Générale – 19h –  
Fribourg 
28 mars
Bourse aux vélos – Fribourg –  
13-15h – CO Belluard à Fribourg 
2 avril
Cours de conduite cycliste –  
19h – Fribourg–Pérolles
25 avril
2 Cours de conduite cycliste –  
9h et 13h30 – Villars–sur–Glâne
26 avril
SlowUp – lac de Morat
2 mai
Excursion thématique à vélo – 
13h45 – Romont
9 mai
Cours de conduite cycliste – 
9h30 – Marly
16 mai
Cours de conduite cycliste – 
9h30 – Fribourg–Vignettaz

Genève

14 mars
Bourse aux vélos – 10h –  
Saint–Jean
16 mars
Assemblée Générale – 19h – 
Maison des Associations
4 avril
Samedis du vélo : 2 vélo–tours,  
2 cours vélo, 2 cours mécanique 
13h30 – Préau de l’école  
des Cropettes
2 mai
Samedis du vélo: 2 vélo–tours,  
2 cours vélo, 2 cours mécanique 
13h30 – Préau de l’école  
des Cropettes
2 mai
Bourse aux vélos – Grottes

Lausanne & régions

4 avril
Foire à vélos – pl. du  
Marché à Renens
25 avril
Cours de conduite cycliste –  
Morges
2 mai
Cours de conduite cycliste – Prilly
6 mai
Assemblée générale – Lausanne
9 mai
Cours de conduite cycliste –  
Jouxtens–Mézery et Saint-Sulpice
9 mai
Cours mécanique pour débutants
16 mai
Cours de conduite cycliste –  
Ecublens

Neuchâtel

12 mars
Assemblée Générale –  
Hôtel des Associations – 19h30 
– Neuchâtel
25 avril
Bourse aux vélo – 8h – Fleurier
25 avril
Bourse aux vélos – 8h – Le Locle
25 avril 
Bourse aux vélos – 8h –  
Neuchâtel	
9 mai
Bourse aux vélos – 8h – Cernier	
9 mai
Bourse aux vélos – 8h –  
La Chaux–de–Fonds	
9 mai
Bourse aux vélos – 8h –  
Colombier
15 – 16 mai
Stand de PRO VELO – Neuchâtel

Riviera

14 mars
Bourse aux vélos – Vevey
2 mai
Cours de conduite cycliste –  
9h et 13h30 – Vevey
16 mai
Ouverture jusqu’à minuit de  
VeveyRoule, dans le cadre de la 
Nuit des musées dans la Riviera
6 juin
balade des Grangettes avec  
VeveyRoule – 10h30 – Vevey

Sion / Sierre

4 mars
Assemblée Générale – Buffet de 
la gare de Sion, 20h

Suisse

2 mars
Apéro « A vélo au boulot » pour 
coordinateurs – 17h – Yverdon-
les-Bains 
15 mars
Clôture des inscriptions à  
« A vélo au boulot » 
15 mars
Fin de la consultation du  
programme via sicura
15 et 16 mai
Deuxième salon national  
de la mobilité – Neuchâtel 
15 mai
Workshop bilingue Entreprises 
cyclophiles – Neuchâtel
15 mai
Remise du Prix Vélo romand pour 
les entreprises cyclophiles –  
Neuchâtel

  Aarios
Vélos à la carte 

  Brooks
Selles en cuir

www.peclot13.ch
9, rue de l’Industrie, Genève
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Florence Germond,  
Présidente

HUMEUR

Des particules fines à cause des grosses voitures

A plusieurs reprises cet hiver, la pollution dans les villes romandes a dépassé le seuil 
de tolérance. C’est-à-dire qu’on a dépassé les 50 microgrammes de particules fines 
par m3. Selon le Dr Peter Gehr « chaque élévation de 10 microgrammes du taux de 
poussières fines correspond à une augmentation de 14 % des décès dus à des 
cancers du poumon et de 9 % des décès dus à des troubles cardio-vasculaires ». Alors, 
pour régler le problème, les autorités conseillent fortement aux personnes âgés et aux 
enfants de ne pas faire d’exercice physique à l’extérieur (restez au chaud chez vous 
et ne bougez surtout pas). On se demande donc si les cyclistes peuvent continuer 
à rouler ? A cela, on nous répond que les cyclistes ne risquent rien, car ils sont « en 
parfait état de santé » (sic) ! Les voitures, quant à elles, circuleront sans modération, 
mais devront toutefois réduire leur vitesse de 20 km/h.

A quand de vraies mesures contre la pollution !
DK
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Editorial
 

Encore un dernier effort 
pour marquer le but  !

Les agglomérations romandes ont misé sur 
la mobilité douce et cela leur a bien réussi. 
PRO VELO s’en félicite. La plupart des  
projets a fait la part belle aux aménagements 
cyclables et la Confédération a récompensé 
cet effort. Une exception notoire à ce beau 
tableau : Fribourg, dont le projet prévoyait 
principalement des aménagements routiers 
et qui a été recalé par la Confédération. 
Ceci est d’autant plus malheureux que le 
Grand Conseil fribourgeois vient de donner 
un coup d’accélérateur aux aménagements 
cyclables en acceptant à la quasi unanimi-
té une motion allant dans ce sens (cf. p.5). 
Pour les autres projets réjouissants, comme 
à Genève, Lausanne ou encore Neuchâtel, 
Yverdon ou Bienne, il faut aujourd’hui 
concrétiser cette première étape, c’est 
essentiel. Car si la Confédération a annoncé 
son soutien, il ne sera acquis que si les 
projets techniques tiennent la route ! Il est 
donc indispensable aujourd’hui d’investir les 
moyens financiers et humains pour réaliser 
les études de détails. Dans ce sens, PRO 
VELO plaide notamment pour l’engagement 
de délégués vélo qui permettront d’élaborer 
les études techniques et de pérenniser  
ce savoir-faire. 
Les associations PRO VELO doivent 
également être intégrées au processus 
via une consultation interne avant l’envoi 
à Berne des projets définitifs, ceci afin 
d’assurer l’adéquation des mesures prévues 
pour les cyclistes au quotidien. Enfin,  
je tiens également dans cet éditorial à me 
réjouir du développement du journal   
PRO VELO info. En effet, vu le succès  
de notre tirage, sans cesse en augmentation, 
et grâce au renfort de la publicité (indis
pensable financièrement), nous pouvons 
passer à une édition de 16 pages afin de 
développer davantage l’information sur 
l’actualité cycliste romande.  

Florence Germond
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La voix des  
associations PRO VELO
Dans cette rubrique, chaque association  
donne des nouvelles de sa région.

PRO VELO Jura  Une nouvelle association PRO VELO  
est en cours de création!
Les personnes motivées à donner quelques coups de pédales pour pro-
mouvoir le vélo dans le Jura sont cordialement invitées à contacter  
Valérie Cerf Grosjean au 078 617 95 94 ou à l’adresse suivante : 
jura@pro-velo.ch	 Valérie Cerf Grosjean

PRO VELO Sion  Projet d’agglomération : Immobilisa’Sion 
La ville de Sion, dont la population diurne double durant la semaine, 
est située au pied de communes attrayantes pour le logement périphé-
rique. Des solutions propres doivent donc être recherchées pour déve-
lopper des transports attractifs autant pour les pendulaires que pour 
les touristes, alors que les déplacements urbains s’inscrivent dans un 
périmètre idéal pour le vélo. Dans sa nouvelle composition, la muni-
cipalité sédunoise laisse apparaître des compétences en mobilité urbai-
ne. Osons espérer qu’elle élaborera un véritable projet d’agglomération 
avant fin 2011, fondé sur des mesures au meilleur rapport coût-utilité 
et assurant la primauté de la mobilité douce en ville.
	 Yves Degoumois

PRO VELO Genève  Toujours plus de vélos
Les derniers comptages vélo réalisés par la ville et le canton de Genè-
ve annoncent de nouvelles augmentations. En effet, depuis le début 
de cette campagne de recensement en 1987, le nombre de cyclistes 
n’a cessé d’évoluer. Six écrans dans la ville ont été sélectionnés pour 
compter les vélos et permettent d’établir des comparaisons d’année 
en année. Sur l’écran Rhône (écran le plus chargé, correspondant aux 
six ponts autorisés au trafic en ville de Genève), les cyclistes étaient 
3 820 en 1987, à traverser le fleuve quotidiennement, ils sont 14 837 
en 2007 ! En 2001, ils étaient encore 10 330. Moins réjouissant par 
contre, les motos et scooters représentent aujourd’hui 75 % de l’en-
semble du trafic deux-roues.	 Delphine Klopfenstein

PRO VELO Région Lausanne  Vélos à bord du m2 – ça roule!
Depuis sa mise en fonction, le m2 accueille les vélos dans ses rames ! 
Les quatre règles d’or à respecter sont les suivantes : pour autant que la 
place le permette, à n’importe quelle heure; l’expérience montre que 
maximum trois vélos par rame peuvent être embarqués; suivez le pic-
togramme ! Les vélos ne s’embarquent que dans la tête de rame « côté 
lac »; voyagez avec un ticket vélo Mobilis valable (même tarif que le 
voyageur cycliste). Selon les Transport Lausannois, « la cohabitation 
entre voyageurs et vélos se passe sans soucis dans tout le réseau ». Un 
conseil : tenez bien votre vélo à bord du m2 !	 Francesco Gilardi

PRO VELO Bienne  Lettre ouverte au maire de Bienne
(A moitié) content des petits progrès en faveur du trafic cycliste réali-
sés ces dernières années, PRO VELO Bienne-Seeland a dû – une fois de 
plus, mais douloureusement cette fois-ci – se rendre à l’évidence qu’il 
reste encore beaucoup de chemin pour faire de Bienne une véritable vil-
le du vélo. En novembre, la mort d’un cycliste, tué par un automobilis-
te ne respectant pas l’interdiction de doubler dans un passage souterrain 

ANNONCE

 
 
Pour le 1er avri l  2009 ou à convenir, nous 
cherchons : 
un/e assistant/e de projet (80%) 
 
PRO VELO Suisse est l ’organisation faî tière 
nationale de promotion des intérêts des cycl istes. 
Pour renforcer notre équipe,  nous cherchons une 
personne originaire de Suisse romande, avec de 
bonnes capacités rédactionnelles en français et  
disposant de très bonnes connaissances de la 
langue al lemande.  
 
Nous vous proposons un poste varié à proximité de 
la gare de Berne. Vous assistez les responsables 
de projet dans la mise en œuvre de projets 
nationaux tels que «bike to work» ou 
«bike2school», en vous concentrant tout particu-
l ièrement sur la Suisse romande, et éventuellement 
le Tessin. 
 
Titulaire d’un diplôme de formation professionnelle, 
vous maniez avec aisance les outi ls informatiques. 
Vous êtes sûr/e de vous communicati f/ve et savez 
vous adapter à vos interlocuteurs. Très autonome 
dans votre travail , vous êtes à l ’aise dans le contact 
avec des autorités ou des entreprises et démontrez 
un vif intérêt pour la pol i tique des transports et la 
pol i tique environnementale. 
 
Veuil lez faire parvenir votre dossier de candidature 
avant le 10 mars 2009 à: PRO VELO Suisse, case 
postale 6711, 3001 Berne.  
 
Renseignements : Christoph Merkl i , tél. 031 318 54 
14. www.pro-velo.ch / info@pro-velo.ch 

notoire (exemple typique d’une mesure de compromis bon marché), 
nous a donné un sentiment de tristesse et d’impuissance. Pour sortir 
de l’impasse et pour ouvrir le chemin à une politique de mobilité dou-
ce plus ambitieuse, le comité a décidé de commencer l’année 2009 en 
adressant une lettre ouverte au pragmatique maire de Bienne, M. Hans 
Stöckli, l’encourageant à s’inspirer des villes nordiques. (Voir « Cahier 
Biennois » ou www.pro-velo-bienne.ch)	 Jonas Römer

PRO VELO Riviera  Vevey : retour à la case départ  
pour la place du marché
Après de multiples réflexions agrémentées d’une enquête auprès des 
habitants et des commerçants, aucune solution n’est parue satisfai-
sante. Le Conseil communal a en effet refusé le préavis concernant 
le réaménagement de la place du marché de Vevey et la création d’un 
parking souterrain. Une planification plus globale sur la circulation et 
le stationnement dans la ville serait une piste pour la suite. Mais quel-
le que soit l’évolution, PRO VELO Riviera se positionnera pour que 
les intérêts des cyclistes soient pris en considération, notamment pour 
l’aménagement de bandes cyclables et la création de parkings à vélos 
sécurisés et abrités. Affaire à suivre…	 Audrey Delmonico

Aménagements cyclables enneigés un mois après les chutes de neige  
à Neuchâtel. Que fait la voirie ? 
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« L’utilisation des deux-roues peut revêtir un 
caractère de choix de société », telle est la pre-
mière phrase du chapitre réseau cyclable dans 
le plan directeur des transports. Même s’il 
semble impossible d’expliquer le sens vérita-
ble de cette phrase, le réseau cyclable existant 
ne laisse planer aucun doute quant au choix 
fait par les autorités. Après une vingtaine 
d’années de politique en matière de mobilité 
douce, les 900 mètres de pistes cyclables (voir 
photo) du réseau cantonal ne font pas de Fri-
bourg une championne en la matière. Certes, 
ici et là, il y a des aménagements cyclables ; 
mais le bilan est bien maigre et le réseau cycla-
ble existant est loin d’être sûr et attractif ; ni 
pour les pendulaires et moins encore pour les 
familles. Pour des raisons de sécurité, même 
le directeur du Cycle d’Orientation d’Avry – 
pourtant entraîneur de l’équipe nationale des 
jeunes cyclistes de 1997 à 2005 et co-auteur 
de la planification cantonale du réseau cycla-
ble – se voit contraint d’interdire aux élèves de 
venir à vélo à l’école.

Pourquoi une obligation ?
Faut-il donc rendre obligatoire la construction 
de bandes et de pistes cyclables chaque fois 
que l’on construit ou rénove un tronçon rou-
tier pour combler les lacunes ? C’était l’avis des 
auteurs d’une motion qui allait dans ce sens. 
Edgar Schorderet (PDC, Marly) juge sa mo-
tion « certes un brin provocatrice ». Il s’expli-
que : « On n’aime pas les obligations, souvent 
avec raison. Mais la loi actuelle mentionne 
déjà une certaine obligation et elle n’est pra-
tiquement pas appliquée. Des positions extrê-
mes peuvent parfois s’avérer nécessaires pour 
faire avancer les projets ». Et de poursuivre : « Il 
faut que les autorités cantonales prennent la 
thématique du vélo au sérieux et réalisent leurs 
engagements. Il est important de disposer ra-
pidement d’un programme de promotion du 
vélo dans tout le canton ».
Pour le co-auteur de la motion, René Thomet 
(PS, Villars-sur-Glâne), les cyclistes doivent 
être pris en considération dans les aménage-
ments routiers au même titre que les autres 
moyens de transport et non subsidiairement. 

Il précise : « Il faut privilégier la sécurité et fa-
voriser l’utilisation du vélo comme moyen de 
transport dans et aux abords des aggloméra-
tions. Je suis frappé de voir que ce qui retient 
nombre de familles et nombre de sportifs à 
pratiquer le vélo, c’est avant tout la sécurité ».

Les circonstances qui obligent…
Comment un gouvernement et un parlement 
fribourgeois plutôt conservateurs se sont lais-
sés convaincre et ont fait le pas vers une obli-
gation ? Il y a peu de temps encore, une telle 
motion aurait été probablement refusée par 
une majorité écrasante. Les circonstances ac-
tuelles ont joué un rôle certain. Tout d’abord, 
les questions de santé, de climat, d’énergie et 
les thèmes environnementaux en général ont 
gagné du terrain, sans oublier bien sûr l’im-

pact des actions et du lobby de PRO VELO.
Le Grand Conseil a approuvé la motion 
Schorderet/Thomet par 76 voix contre 2 : il 
s’agit d’une petite révolution compte tenu des 
positions qui ont prévalu jusqu’à présent ! Le 
changement de mentalité dans le canton en 
matière de vélo est pour le moins significa-
tif. Les engagements les plus fervents en fa-
veur du vélo et les déclarations d’intentions ne 
suffisent pourtant pas à modifier la situation 
sur le terrain. Les moyens stratégiques, tech-
niques et financiers doivent encore être enga-
gés pour réaliser les améliorations nécessaires. 
En clair, il faut une stratégie concrète en ma-
tière de planification, la création d’un centre 
de compétence en matière de vélo et enfin, un 
budget « vélo » suffisamment important.

Marcel Gutschner

FRIBOURG

Des bandes cyclables obligatoires
 
Le parlement et le gouvernement de Fribourg viennent 
d’accepter une modification de la loi cantonale sur les routes 
rendant obligatoire l’aménagement de bandes ou de pistes 
cyclables lors de toute nouvelle construction, réfection  
et correction de routes cantonales. Historique! 

La piste cyclable  
de Tavel (seule piste 

cyclable du réseau 
cantonal de Fribourg) 

bien conçue et utile, 
même pour la tonte 

des herbes folles.� M
ar

ce
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sc
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Etat de la Situation
(en km)	 Pistes cyclables	 Bandes cyclables	 Etudes particulières
à réaliser selon PCRC	 4,2	 125,5	 48,0
réalisé	 0,9	 37,9	 7,5
solde à réaliser	 3,3	 87,6	 40,5

PCRC = Planification cantonale du réseau cyclable 
http://admin.fr.ch/fr/data/pdf/gc/2007_11/motions/m_1053_08_f.pdf
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VIA SICURA

Sans cycliste, pas d’accident
 
Dans le dernier PRO VELO info, les mesures concernant  
les cyclistes dans le programme Via sicura étaient critiquées. 
Pour PRO VELO, cela ne fait pas l’ombre d’un doute :  
si les mesures sont mises en œuvre en l’état, les accidents 
impliquant des vélos diminueraient drastiquement… puisque 
les routes seraient dépourvues de cyclistes. Mais quelles 
mesures constructives proposer dès lors ? 

Comment les cyclistes peuvent-ils  
se protéger ?
Parmi les 60 mesures proposées, deux 
concernent directement les usagers de la 
petite reine : le relèvement de l’âge minimum 
pour circuler à vélo de manière autonome 
et l’obligation de porter le casque. Ces 
propositions sont-elles vraiment efficaces ? 
Bien entendu, personne ne conteste le fait 
que le casque – à condition qu’il soit porté 

correctement – peut amoindrir les blessures à 
la tête en cas de chute. Mais en contrepartie, 
certains cyclistes laisseraient certainement leur 
vélo à la cave. Le risque est que les cyclistes 
se rabattent sur un moyen de transport 
plus dangereux pour leurs concitoyens et 
pratiquent moins d’activité physique, ce qui 
n’est pas précisément le but de Via sicura. 
D’une façon générale les mesures qui 
protègent des personnes face à d’autres usagers 
de la route devraient être préférées à des 
mesures contraignantes visant une protection 
uniquement personnelle, qui plus est quand 
elle ne concerne qu’une partie du corps. Plutôt 
que d’imposer le casque aux cyclistes, PRO 
VELO propose de réintroduire l’éclairage fixe 
sur les bicyclettes destinées à l’usage quotidien. 
Les progrès en matière de phares offrent 
aujourd’hui des produits attrayants et un 
rapport du bureau de prévention des accidents 
relève que 50 % des accidents pourraient être 
évités si la manœuvre de freinage et d’évitement 
était initiée une seconde plus tôt1.

Ce que l’on n’apprend pas jeune,  
on ne l’apprendra jamais
L’autre mesure relative au vélo du paquet Via 
sicura consiste à relever l’âge minimum pour 
conduire un vélo de manière autonome à huit 
ans. Il est clair qu’un enfant de sept ans doit 
se tenir à l’écart des routes à fort trafic. Mais 
pourquoi lui interdire la pratique du vélo dans 
son quartier, sur des routes à circulation réduite 
ou sur des routes secondaires ? Un enfant 
qui apprend tard à faire du vélo n’apprend 
pas mieux, mais moins bien. Tout comme 
l’obligation de porter le casque, le relèvement 
de l’âge minimum accélérerait assurément le 
recul de la fréquence d’utilisation du vélo. 
Et, bien qu’ils portent le casque, les cyclistes 
restants ne seront pas mieux protégés qu’avant, 
car moins nombreux sur les routes (principe 
de la sécurité liée au nombre).

Promouvoir le vélo pour plus  
de sécurité
Au vu de cette équation, nous avons tout 
intérêt à promouvoir la pratique du vélo. 
Dans le cadre du processus Via sicura, PRO 
VELO Suisse demande :
– à ce que des aménagements routiers soient 
réalisés de manière à encourager la pratique 
du vélo,
– à ce que les jeunes enfants puissent circuler 
accompagnés sur les routes,
– à ce que les enfants entre sept et dix ans 
soient autorisés à circuler sur les trottoirs 
– et à ce que des cours d’éducation routière 
soient dispensés jusqu’au terme de l’école 
obligatoire. 
Le vélo doit (re)devenir un acteur incon
tournable de la scène routière et un moyen 
de transport attrayant. Cette évolution ne 
profiterait d’ailleurs pas seulement à la sécurité 
routière, mais, plus généralement, à la santé 
publique et à l’environnement.

Christoph Merkli,  
traduction Vanja Guérin

1 Rapport « Schutzprodukte », bpa, 2004 (en allemand 
avec résumé en français). 

Interview minute

Francesco Gilardi,  
nouveau membre du comité  
de PRO VELO Suisse
 
Prénom, Nom : Francesco Gilardi
Activité professionnelle : Planificateur 
en transport, géographe
Domicile : J’habite Schlieren, dans 
l’agglomération zurichoise
Mon vélo : Un Mondia classique blanc 
et gris, très pratique et résistant. 
Idéal pour la ville et de petites 
balades. 
Mon trajet préféré : Pédaler le long  
de la Limmat en suivant son cours.
Mon accessoire cycliste : Des snap-
bands aux chevilles.
L’aménagement cycliste dont je rêve 
devant chez moi : une piste cyclable 
plus agréable en direction de Zürich.
Ma ville idéale pour le vélo : Une ville  
à l’exemple de Houten aux Pays-Bas, 
où les voitures ne transitent qu’à 
l’extérieur de la ville, tandis que vélos 
et piétons circulent librement 
à l’intérieur de la ville.
Je m’engage pour le vélo : Je suis 
nouveau à PRO VELO Suisse, je n’ai 
pas encore de mission particulière. 
J’aimerais promouvoir l’association 
au Tessin, en collaboration avec mes 
collègues du secrétariat. Elle n’y 
est que très peu, voire pas du tout 
connue.

Propos recueillis par  
Manon Giger

 
Nouveau:  
dans chaque numéro, une interview 
minute d’un acteur PRO VELO  
au niveau national.

Prenez position !  
Des argumentaires  
et des modèles de lettres  
à l’attention de l’Office  
fédéral des routes sont  
à votre disposition  
sur www.pro-velo.ch.
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BIKE 2 SCHOOL

Les écoles à l’heure cycliste
La première édition de l’action « bike2school » s’est déroulée 
en automne dernier. La petite sœur d’« A vélo au boulot » 
annonce un départ réjouissant et amène les thèmes du  
mouvement, de la santé et de l’éducation routière dans les 
cours d’écoles. Echo de quelques préaux romands.

Les élèves en mouvement
Un recul de 40 % des déplacements à vélo chez les jeunes2; plus d’un 
enfant sur cinq souffrant de surcharge pondérale3. Ce sont ces chiffres 
qui ont encouragé PRO VELO Suisse à lancer une action, sur le mo-
dèle d’« A vélo au boulot », adressée aux élèves et aux enseignants. Le 
principe : les élèves se regroupent en équipes et s’encouragent mutuel-
lement à aller à vélo durant quatre semaines à choix, entre les vacances 
d’été et d’automne (avec de nombreux prix à la clé). Résultats de l’édi-
tion 2008 : plus de 3 000 élèves et 190 enseignants de 19 cantons suis-
ses ont enfourché leur bicyclette et parcouru avec enthousiasme pas 
moins de 350 000 kilomètres. 

Une myriade d’activités parallèles
Classes et écoles étaient aussi encouragées à mettre sur pied des activi-
tés parallèles. L’engouement a été impressionnant. Plusieurs centaines 
d’animations plus inventives les unes que les autres ont été mises sur 
pied. Course d’orientation, contrôles techniques des vélos, concours 
photo, menus santé ou actions d’information sur le port du casque : la 
diversité était au rendez-vous. Pour Céline Jallon-Nagel, enseignante à 
Charmoille (JU), l’action était l’occasion de sensibiliser les enfants aux 
questions de santé et d’environnement, mais aussi d’impliquer les jeu-
nes (dans ce cas des 6ème) : « mes élèves ont cherché eux-mêmes sur la 
carte le parcours de leur randonnée, ils ont aussi inventé et monté leur 
propre gymkana. C’était vraiment un bon support pour créer l’am-
biance en début d’année. »
A Ardon, en Valais, un enseignant a concocté tout un document sur 
l’histoire du vélo, ses subtilités mécaniques et sur les comportements 
adéquats à adopter sur la route. Ailleurs, de jeunes bullois ont concou-
ru sur un parcours d’agilité des plus astucieux : rampes basculantes, 
verres à transporter sans renverser, slaloms et autres exercices d’équili-
bre ont défié les participants.
Autre effet secondaire intéressant au collège de Saussure, plus urbain, 
dans la périphérie genevoise : « Nous accordons beaucoup d’impor-
tance à sensibiliser nos élèves aux thèmes du développement durable. 
L’action nous a fait réaliser que nous pourrions encore améliorer les 
aménagements cyclables autour du collège », souligne Laurent Frache-
bourg, coordinateur bike2school.
Au final, tous ont gagné en plaisir à (re)découvrir la pratique du vélo ! 
Et les plus chanceux ont aussi pu remporter des prix d’équipes ou in-
dividuels. Une nouvelle édition se prépare pour 2009. Les inscrip-
tions pour les écoles (de la 4e année au gymnase) sont ouvertes d’avril à 
juillet et la participation des élèves se fait de mi-août à mi-octobre. 
Pour plus d’informations ou commander des brochures : 
Marianne Fässler, cheffe de projet bike2school, 031 318 54 15, 
marianne.faessler@pro-velo.ch www.bike2school.ch	 Manon Gi-
ger

A VELO AU BOULOT 09

Info apéro
La saison 2009 de «A vélo au boulot» com-
mence d’ores et déjà ! Pour permettre aux 
entreprises intéressées de s’informer et aux 
coordinateurs des années précédentes d’échan-
ger leurs expériences, un « Vélo Apéro » sera 
organisé le lundi 2 mars à Yverdon-les-Bains 
de 17h à 18h à l’Espace Jules Vernes.
Au-delà de la présentation des nouveautés de 
l’édition 2009, la parole sera donnée à quel-
ques coordinateurs des éditions passées qui 
présenteront les facteurs de succès et les points 
délicats de la planification de l’action « A vélo 
au boulot » dans leur entreprise.
Parlez-en à votre employeur et transmettez-lui 
l’invitation du « Info Apéro ».
Pour plus d’information : 
www.biketowork.ch

Johanna Lott Fischer

2	 Evolution entre 1994 et 2005 pour les 6 à 20 ans  
(Source : OFS/ARE, Microrecesements transports,1994, 2000, 2005).

3	 Enfants en âge scolaire, année 2006/2007  
(Source: Promotion Santé Suisse, Résumé Monitoring IMC Bâle, Berne, Zurich)
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Calendrier de l’action  
« A vélo au boulot » 2009 

15 mars 	 Clôture des inscriptions pour les entreprises

avril - mai 	 Recrutement des participants par  
	 les entreprises

25 mai 	 Clôture des inscriptions pour les équipes 

1er au 30 juin 	Action d’un mois « A vélo au boulot »

juillet 	 Tirage au sort des prix du concours

Animations, concours  
et bonne humeur  

au rendez-vous pour 
promouvoir  

la petite reine sur le 
chemin de l’école 
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Place aux vélos,  
de la périphérie  
au cœur des villes

Sujet réalisé par Delphine Klopfenstein  
et Giuliano Broggini

On le sait, dans la plupart des villes romandes, 
les systèmes de transports motorisés indivi-
duels et en commun atteignent leur limite de 
capacité : les voitures s’immobilisent dans des 
bouchons infernaux et ne parviennent plus à 
stationner, les transports publics sont bondés 
et manquent trop souvent de sites propres. 
Encore beaucoup trop de trajets sont effectués 
en voiture, alors que de les parcourir à vélo ou 
à pied ne prendrait pas plus de dix ou vingt 
minutes. Question bien sûr d’habitude de 
comportement, de mentalité, de paresse peut-
être aussi, mais également d’attractivité du ré-
seau de la mobilité douce : les villes manquent 
d’aménagements suffisamment denses, sûrs et 
attirants. Pour favoriser le transfert du véhicu-
le motorisé vers le vélo ou la marche à pied, les 
infrastructures cyclables et piétonnes doivent 
être très largement développées, leur potentiel 
de croissance étant loin d’être épuisé.
C’est donc l’occasion de répondre au cyclis-
te dont le besoin est clair : itinéraires courts, 
directs, continus et sécurisés, reliant le lieu 
d’habitation au lieu de travail, de loisir et de 
consommation. Il doit pouvoir bénéficier de 
parkings adaptés et en suffisance, notamment 
à proximité des interfaces de transports pu-
blics pour permettre le transfert modal. C’est 
aussi l’opportunité de proposer des solutions 
aux franchissements d’obstacles ou aux cou-
pures urbaines, comme les fleuves ou les auto-
routes ; solutions souvent très coûteuses et 
pourtant si précieuses pour les cyclistes.

Savoir monter un projet 
d’aménagement cyclable
Dans ce contexte de pénurie d’aménagements, 
le fonds aux infrastructures de la Confédéra-
tion va investir 6 milliards de francs dans des 
projets d’agglomération en Suisse. Actuelle-
ment, 2,6 milliards de francs ont déjà été dé-
bloqués, notamment, pour ne citer que les plus 
connus, dans la réalisation du métro m2 à Lau-
sanne et des trams TCOB à Genève (en projet) 
et « Bern-West » à Berne (en construction). Et 
pour faciliter la création de projets liés au vélo 
ou à la marche, une brochure intitulée « La mo-
bilité douce dans les projets d’agglomération 
– Aide au travail » a été publiée en avril 2007 
par l’Office fédéral des routes1. Ce document 
contient les lignes stratégiques pour la produc-
tion d’un projet de mobilité douce, particuliè-
rement pour les localités qui ne disposent pas 

d’un spécialiste vélo dans leur administration. 
Formulation d’objectifs clairs, typologie des 
points faibles, représentation cartographique, 
typologie des mesures à prendre (paquets de 
mesures) et modèle de financement.
Si la plupart des dossiers sont transmis et si 
une grande partie d’entre eux obtient une aide 
financière de la Confédération, le travail n’est 
de loin pas terminé ! Concrètement, il com-
mence. Les cantons et les communes doivent 
encore assurer réellement le financement et 
mener des études de faisabilité pour une réali-
sation tangible (souvent avec des tiers mis au 
concours). Le contenu de la majorité des pro-
jets déposés reste encore très global et manque 
souvent de précisions. Le calendrier de réalisa-
tion des programmes, proposé par la Confédé-
ration, est de surcroît très serré ; les monteurs 
de projets sont donc invités à se presser !

Ouverture inespérée : en 2006, la Confédération 
propose un soutien financier aux aménagements 
pour la mobilité douce dans les agglomérations  
et invite les communes et les cantons à lui  
soumettre des projets. C’est l’occasion rêvée 
pour offrir au vélo sa place méritée. Aujourd’hui, 
sept programmes romands sortent de l’ombre.
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PAQUETS DE MESURES

Les projets d’agglomérations 
romandes déposés à Berne

Notre tour de table évoquera les deux prin-
cipales agglomérations urbaines de Genève 
et de Lausanne, mais aussi des projets dans 
les villes moyennes de Bienne, Neuchâtel, La 
Chaux-de-Fonds, sans oublier de petites villes 
comme Delémont, Yverdon et Bulle. En res-
tant dans le canton de Fribourg, mentionnons 
l’échec du chef-lieu dont les projets – souvent 
coûteux et à forte composante routière et 
automobile – se sont fait recaler par Berne. Et 
carton rouge romand, an Valais, aucun projet 
n’a pour l’heure été déposé.
Tout d’abord, honneur aux petites villes.

Bulle. Cette ancienne bourgade rurale est 
aujourd’hui la plus dynamique des villes ro-
mandes : croissance record de la population et 
des emplois, et donc aussi de la circulation. 
Face à l’engorgement des routes, la municipa-
lité se déclare maintenant favorable à la modé-
ration du trafic et vient d’ailleurs de recourir 
contre l’implantation d’un gouffre à autos et 
d’un « hard-discounter » allemand. 
Le fonds fédéral. Bulle propose :
– Liaisons cyclables intercommunales
– Stationnement deux-roues

Delémont. Symbole de la francophonie, la 
capitale du Jura semble étonnamment, en ma-
tière de circulation, pencher du côté germani-

que. Question rail, Delémont a intégré ainsi 
le réseau RER bâlois. Question piétons, De-
lémont a revalorisé de nombreux espaces au 
centre-ville. Question autos, la ville a profi-
té d’une route de contournement pour empê-
cher le transit au centre-ville. 
Le fonds fédéral. Delémont propose :
–	 Itinéraires cyclables en direction Courroux-

Vicques, Courendlin-Châtillon, Soyhières
–	2 nouvelles passerelles sur la Birse
–	Vélostation à la gare de Delémont

Yverdon. Longtemps, la capitale du Nord 
vaudois a été la ville la plus cycliste de la Suisse 
romande. Pourquoi ? On se permettra d’évo-
quer quelques hypothèses : une topographie 
rigoureusement plate et des canaux qui pour-
raient lui donner un air hollandais, une tra-
dition ouvrière (ancienne capitale suisse de la 
pile et de la machine à écrire), un caractère 
cheminot (ateliers principaux CFF), une taille 
se prêtant bien au vélo...
Le fonds fédéral. Yverdon propose : 
–	Planification d’itinéraires cyclables le long 

des canaux. 
–	Nouvelles passerelles surplombant  

les canaux
–	Espaces de stationnement
–	Bike-and-Ride dans les gares CFF actuelles 

et futures

Le rôle de PRO VELO
Et dans tout ça, que fait PRO VELO ? C’est 
surtout à Lausanne que PRO VELO a été par-
ticulièrement active au début du projet. L’asso-
ciation a relevé et mis en exergue les multiples 
points noirs du réseau cyclable et proposé de 
nombreux aménagements ; une liste exhausti-
ve qui a servi de base au projet PALM. Actuel-
lement, à ce stade d’avancement des projets, le 
rôle des associations PRO VELO est très stra-
tégique. Tout d’abord d’un point de vue lob-
bying : les associations PRO VELO doivent 
activer leurs relais politiques, discuter avec des 
élus, inciter des motions sur le sujet, notam-
ment pour les questions de financement. Puis 
d’un point de vue technique, elles doivent de-
mander à faire partie (si ce n’est pas déjà le 
cas) des groupes de travail de suivi des projets, 
de manière à être intégrées à la base même des 
négociations, à la source des débats2. PRO 
VELO Neuchâtel en a d’ailleurs déjà fait la 
demande. C’est aussi le moment de réclamer 
aux autorités un responsable vélo là où il n’y 
en aurait pas encore.
Ces projets représentent un plus notoire pour 
les cyclistes, même si le paquet de mesures 
n’est pas toujours à la hauteur de leurs exi-
gences – voir exemples précis en pages 9 et 11 
(surtout quand on voit les sommes investies 
pour la voiture, spécialement dans les auto-
routes !). C’est un plus pour les cyclistes mais 
aussi pour tous les usagers de la ville : c’est évi-
dent, la mobilité douce résout rapidement 
et efficacement les problèmes de désengor-
gement des routes, réduit la charge écologi-
que (pollution de l’air, poussières fines, CO2, 
bruit) et promeut la santé publique par l’en-
couragement à l’exercice physique !

DK

Rue piétonne autorisée aux vélos, Coire (GR).
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http://www.astra.admin.ch

2	A Genève, selon les commissions, PRO VELO est 
dédommagée pour sa participation aux séances. 
Elle reçoit des « jetons de présence ». L’association 
demande également à ce que les réunions aient lieu, 
le plus possible, à midi ou dès 17h pour permettre 
aux membres bénévoles du comité de s’y rendre sans 
empiéter sur leur journée de travail professionnel.
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Bienne. Au niveau cycliste, Bienne compte 
certaines similitudes avec Yverdon. Tout com-
me Yverdon, Bienne se situe au pied du Jura et 
à l’embouchure d’un lac. Et la ville est plate, 
elle compte de nombreuses usines (il s’y pro-
duit d’ailleurs les meilleurs rayons de vélo du 
monde) et une importante gare CFF. Mais, 
différence de taille, Bienne est majoritaire-
ment germanophone et, du coup, le vélo y est 
resté très répandu.
Le fonds fédéral. Bienne propose :
–	Nouvelles passerelles au-dessus des rails  

et du Taubenloch
–	2 000 nouvelles places de stationnement 

sécurisées
–	Diverses liaisons cyclables

Neuchâtel – La Chaux-de-Fonds. Dans 
le cadre du fonds fédéral, les villes du Haut et 
du Bas ont oublié leur rivalité et ont monté 
un projet commun, basé sur le futur Transrun 
(train-métro rapide entre les deux villes). 
Comme pour oublier cette récente ère du 
tout-à-l’automobile, symbolisée par le tunnel 
routier de la Vue-des-Alpes et le saccage des 
Gorges du Seyon. 
Le fonds fédéral. L’agglomération Neuchâtel - 
La Chaux-de-Fonds propose : 
–	Réaménagement de l’avenue Léopold- 

Robert (à La Chaux-de-Fonds)
–	Nouvelles passerelles surplombant les voies 

CFF (à Neuchâtel)
–	Parkings vélos sur tout le littoral (traduit 

ferroviairement par «Littorail »)
–	2 vélostations (gare de Neuchâtel et station 

inférieure du fun’ambule)
–	Divers aménagements cyclables

Genève et région valdo-franco-
genevoise. Genève a été considérée (et l’est 
encore un peu) comme la capitale de l’auto-
mobile. On y célèbre toujours (mais de fa-
çon toutefois moins enthousiaste) le Salon 
de l’Auto. Mais c’est aussi ici qu’apparurent 
le premier mouvement vélo de la Suisse ro-
mande (Aspic, aujourd’hui PRO VELO Ge-
nève), ainsi que les premières expériences de 
cyclo-messagerie, d’atelier-vélo alternatif, 
de prêt de vélos. Et notons également que la 
ville – longtemps et de loin nº 1 de la mo-
torisation en Suisse - voit son taux de motori-
sation chuter, spécialement dans les quartiers 
du centre. Mais, inversement, plus de 50 000 
frontaliers travaillent quotidiennement dans 
le canton, occasionnant plus de 100 000 tra-
jets pendulaires, quasiment tous automobiles. 
Heureusement, des projets d’amélioration des 
transports publics entre la France et la Suisse 

existent, et notamment la liaison ferroviaire 
CEVA entre Genève et Annemasse.
Le fonds fédéral. Genève propose :
–	2 vélo-stations (gares des Eaux-Vives  

et Annemasse)
–	Nouvelles passerelles sur les rails CFF,  

le Rhône et le Foron (dont une passerelle 
continue au pont du Mont-Blanc)

–	Dispositifs d’ascenseurs ou de remonte-
pente pour gravir les pentes

–	Voies vertes entre Genève et Annemasse, 
entre Ferney et Gex

–	De nombreux bike-and-ride (B+R) dans 
les gares, complétés par l’amélioration  
des accès

–	Développement des services annexes  
(livraisons, location...)

Note : nous regrettons toutefois que le projet 
d’agglomération ne mentionne aucun projet 
sur le dangereux pont de la Coulouvrenière. 
Il n’y a pourtant pas pont plus fréquenté par 
les cyclistes en Suisse romande. 

Région Lausanne – Morges. Lausanne, 
bâtie sur les pentes surplombant le Léman, a 
toujours été considérée comme inadaptée au 
vélo. Et pourtant, le vélo a vraiment pris dans 
la capitale vaudoise, encouragé notamment 
par le dynamisme de PRO VELO (ancien-
nement Cyclic). Et les pentes lausannoises 
ne semblent plus si rédhibitoires, à l’heure du 
vélo à assistance électrique, des vélos pliables, 
des vélos à 30 vitesses, ou encore des vélos ac-
ceptés dans les bus ou dans le m2. 

Le fonds fédéral. Lausanne propose (et on fé-
licite le dynamisme de l’administration) :
–	Un budget colossal de 172 millions pour la 

mobilité douce
–	Une dizaine de passerelles sur les voies CFF 

ou l’autoroute
–	Une dizaine de passages inférieurs sous les 

voies CFF ou l’autoroute
–	Des mesures de sensibilisation et de  

communication
–	Une campagne de jalonnement
–	3 vélo-stations aux gares de Lausanne, 

Morges et Renens
–	Divers aménagements cyclables
–	Des infrastructures de transports « hec-

tométriques » (sic) entre la gare CFF et le 
Flon (celle proposée en direction du centre-
ville ne semble d’ailleurs pas adéquate pour 
PRO VELO Lausanne). Et c’est peut-être 
la plus originale des mesures mentionnées 
dans cet article. Par « hectométrique », on 
entend un mode de déplacement habituel-
lement connoté aux aéroports ou grands 
magasins. Mais ne se fourvoie-t-on pas ? 
Parle-t-on toujours de cyclistes ? Oui, oui. 
Car il s’agirait d’un réseau cyclable futuriste 
d’escalators et/ou de tapis roulants.

Projets d’agglomération en Suisse romande  
co-financés par la Confédération

Agglomération	 Nombre	 Volume d’investissement
	 d’habitants dans 	 des projets  
	 l’agglomération	 (en millions de frs)

Genève «franco-valdo-genevois»	 471 314	 654,6

Lausanne - Morges	 311 441	 607,1

Neuchâtel – 	 125 377	 360,6 
La chaux-de-Fonds – Le Locle

Yverdon	 29 774	 68,8

Bulle	 21 096	 26,5

Delémont	 20 383	 27,5

Bienne	 88 896	 167,9

Fribourg	 94 867	 Pas de co-financement  
		  pour l’heure

Sujet – Projets d’agglomération
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En aparté, nous précisons que nombre de me-
sures complémentaires, en faveur des cyclis-
tes, n’ont pas été décrites dans cet article. Ces 
mesures, dites « intégrées », sont en effet com-
prises dans des projets multimodaux.
C’est notamment le cas pour l’aménagement 
et l’exploitation des axes principaux, des in-
terfaces avec les  transports publics,  ou enco-
re la modération du trafic par zone.

En conclusion, nous saluons ces divers projets 
de vélostations, aménagements et parkings 
vélo, ou encore passerelles cyclistes. Mais la 
réflexion ne doit pas se limiter à des mesures 
ponctuelles, si spectaculaires et si coûteuses 
soient elles. Ces mesures doivent en effet être 
intégrées dans un réseau cohérant. Relevons, 

par exemple la récente passerelle de l’aéroport 
cycliste à Genève, complètement déconnec-
tées du réseau cyclable : ce pont – théorique-
ment cycliste – au-dessus de l’autoroute ne 
mène qu’à des impasses. Direction Meyrin et 
Vernier : ascenseur surdimensionné pour les 
vélos mais toujours en panne. Direction gare 
CFF : panneau interdit aux cyclistes. Direc-
tion ville de Genève : portail fermé par un ca-
denas (le chemin appartient pourtant à l’Etat). 
Direction Grand-Saconnex : panneau « Circu-
lation interdite »(sans dérogation cycles).

Rectificatif du PRO VELO info  
nº 6, déc. 08,  
dossier « vélo électrique » 

En réaction à notre édition de décembre 
2008 au sujet du dossier sur les vélos 
électriques, Denis Thorimbert, conseiller 
municipal (Action Villageoise) à Plan-les-
Ouates, tient à préciser que sa Commune 
ne subventionne pas (encore ?) ses habi-
tants pour l’achat des vélos électriques. 
Malgré le fait qu’il est utilisateur convain-
cu, au quotidien, d’un vélo électrique de-
puis janvier 2008, il s’est opposé avec 
succès à la proposition. En effet, il estime 
que la Commune n’a pas à favoriser une 
catégorie de population qui peut investir 
un montant conséquent pour un tel véhi-
cule. Pourquoi le vélo électrique et pas un 
vélo ordinaire ? En revanche, il a demandé 
que la Commune mette en place d’autres 
mesures financières incitatives en faveur 
de la mobilité douce, accessibles à une 
plus grande partie de la population, et qui 
seraient, selon lui, plus équitables. A cet 
effet, le budget 2009 de la Commune de 
Plan-les-Ouates a été voté avec un mon-
tant allant dans ce sens.
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Passerelle cycliste-pietonne, 
traversant autoroute et rail, 
Zollikofen (BE)

Plus généralement, nous nous permettons 
aussi de regretter l’absence, à nos yeux, de me-
sures réellement novatrices et symbolique-
ment fortes. S’il semble judicieux de réaliser 
des passerelles, des couverts, des bandes et pis-
tes, nous aurions aimé un peu plus d’auda-
ce. Par exemple, la généralisation de l’accès 
au vélo dans les transports publics ou la créa-
tion d’« ondes vertes  » pour cyclistes. Ou en-
core la mise en place systématique de réseaux 
complets de voies vertes (pistes cyclables hors 
trafic automobile) dans les agglomérations ro-
mandes, irriguant centres urbains, mais aussi 
quartiers et périphéries, sans oublier les gares 
CFF et principales haltes trams ou bus.

GB
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L’ambiance paraît au beau fixe dans les locaux 
de vélocité, une villa proche de la gare. Un 
personnel jeune et mixte en lycra, prêt à bondir 
en selle, mais d’abord à vous serrer la main. Des 
appels téléphoniques, une carte de la ville, des 
écrans d’ordinateurs, une cuisine, des cargo-
bikes. Bref, tous les ingrédients informels 
d’une start-up qui en dix ans a su s’imposer 
à Lausanne par son flair, la contraction de ses 
muscles et celle de deux mots-clés : vélo et cité.
En 2001, Raphaël Faiss et Dominique Metz, 
ingénieur-mécanicien fraîchement diplômé 
de l’EPFL, ont repris peu à peu vélocité créée 
par Blaise Felberbaum il y a 10 ans. Blaise qui, 
aujourd’hui encore, assure la partie graphisme 
de son bébé. En une décennie d’existence, 
vélocité a vu le passage de 88 coursiers, dont 3 
du début sont encore présents.
La seule expérience d’entrepreneur de Domi
nique se limitait jusque là à un atelier de 
réparation de vélos pour les amis qu’il créa 
et anima entre ses 15 et 22 ans. Une passion 
du vélo qui ne le quitta pas d’une semelle et 
constitue aujourd’hui encore le moteur de son 
engagement, « l’argent », dit-il, « ne restant 
que le nerf de la guerre ».

La vitesse défie les pentes
Vélocité a su démontrer que le vélo assure une 
place de choix dans le marché de la livraison 
rapide et efficace – qui plus est à Lausanne, la 
ville la plus pentue de Suisse romande. Pour 
les sceptiques, un de ses coursiers a battu en 
octobre 2008 (en 15 minutes 50 secondes 
pour le plus rapide) le temps de montée du 
métro m2 (20 minutes), pourtant un fleuron 
de la technologie tout juste inauguré... Un 
pied de nez qui fit un gros titre dans 24 
heures. Mais surtout un acte symbolique à 
moindre frais qui, à lui seul, propulsa dans 
la tête du citoyen (d’une façon bien plus 
percutante qu’une campagne de pub) le 
statut des coursiers de vélocité à une hauteur 
vertigineuse… Sincères paroles d’une paire de 
mollets affûtés : le Bâlois Dominique Metz 
fut une fois champion suisse et trois fois 
champion d’Europe des cyclomessagers. Son 
ami et ex-associé depuis 2007, Raphaël Faiss, 
le surpassa en remportant trois fois les titres 
combinés de champion suisse, d’Europe et du 
monde entre 2003 et 2006. Qui dit mieux ?

Livraison de colis en cargo-bike
Depuis 2005, vélocité assure les livraisons de 
courrier du service Routes et Mobilité de la 
ville de Lausanne. Pour l’avenir, Dominique 
mise sur la capacité d’innovation avec l’intro
duction dès février 2009 de « Dring Dring » 
(www.dringdring.ch) pour les courtes distan
ces, un service de livraison de colis en cargo-
bike, un engin à pédales et assistance électrique, 
intermédiaire entre le vélo et la voiture, 
promis, selon Dominique, à un bel avenir. 
Il mise également sur une complémentarité 
des moyens de transport, en donnant bien 
sûr la priorité au vélo et au train, mais en 
maintenant également en permanence une 
voiture de Mobility car sharing pour les 
longues distances et de lourds colis. Une 
option motorisée plutôt mal vue dans le milieu 
des cyclomessageries pour des raisons éthiques 
et de marketing, mais qui, selon Dominique, 
est déjà indispensable dans un marché qui 
évolue sans cesse. Il conçoit le développement 
de vélocité par une extension régionale à des 
zones telles que Vevey-Montreux ou Nyon-
Gland. Le réseau suisse romand ne cesse 
d’ailleurs de s’étoffer : Yverdon et Neuchâtel 
se dotent aujourd’hui de cyclomessageries 
(www.poste-it.ch). « Peut-être que dans 20 
ans », lâche-t-il, « les ‹ cyclos › collaboreront-
elles avec de grandes compagnies comme La 
Poste, par exemple, mais elles ne deviendront 
jamais nationales ».
Dominique est intéressé à l’évolution de sa 
boîte, car il aime avant tout exercer des activités 
variées, quitte à perdre une partie de ses contacts 
personnels. Par contre, il ne veut pour rien au 
monde perdre son âme de coursier, cette fusion 
du corps, du métal et de l’asphalte.
Contrairement à des compagnies de distribu
tion de courrier rapide, par exemple, vélocité 
ne regroupe que des employés animés d’une 
indéfectible passion pour leur outil de travail, 
polyvalents et surqualifiés pour leur tâche. 
Même « si pour être créatifs, il faut aussi 
des capitaux », Dominique se dit ouvert à 
l’investissement personnel de chacun selon sa 
compétence particulière. Sans doute un gage 
de survie pour une telle entreprise. La vague 
de folie pour le pignon fixe et l’absence de 
freins, qui enflamme aujourd’hui les coursiers 
à titre personnel, semble refléter le boom des 
cyclomessageries en Suisse romande.

Claude Marthaler

Contact : 
vélocité Sàrl (www.velocite.ch)
av. André-Schnetzler 1, 1003 Lausanne 
Tél : 021 624 24 84

Dominique Metz,  
patron de vélocité 
 
Cette rubrique donne voix aux passionnés de vélo en Suisse romande.  
La rédaction invite d’ailleurs ses lecteurs à lui transmettre des contacts. 
Rencontre avec Dominique Metz, le patron de la cyclomessagerie  
lausannoise vélocité.

Les coursiers de la cyclomessagerie vélocité à Lausanne
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Tour, détour, retour. De nos jours, on encense volontiers l’héroïsme 
d’un voyageur, mais on n’évoque guère cette sensation temporaire de 
flottement (et parfois de grand vide) qu’il ne vit au retour que d’un 
long périple. 
Il s’agit du fameux Post Travel Syndrôme, le blues du retour, ce mal 
de terre insidieux, vécu aussi bien par un astronaute ou un navigateur, 
lorsqu’il perd pied au moment même où il débarque à son port 
d’attache en ayant perdu quelque peu son horloge interne. Une 
sensation de griserie mêlée à un incompressible sentiment d’être à côté 
de la plaque, hors du rythme sociétal, arraché au rythme du soleil et 
du souffle lié à l’effort. 
Bien plus qu’une simple affaire de décalage horaire : un décalage tout 
court. Comme une locomotive à pleine vapeur qui exige de la distance 
pour s’immobiliser, ou comme le coureur à pignon fixe, que sa mon
ture menace d’éjecter si d’aventure il voulait s’arrêter net. Drogué de 
vélo, soudé aux pédales, on entame la dure période de sevrage.
Soudainement, son évolution ne s’inscrit plus dans la distance 
parcourue, mais dans l’abstraction, dans une nouvelle définition de la 
réalité. On retourne au connu, au prévisible, à une autre routine et aux 
affres de l’administration. On se confronte à un radical changement 
de rythme de vie, à l’espace réduit d’un appartement, à l’horizon 
fragmenté du milieu urbain. L’échelle du temps et de l’espace se 
rétrécit, les trajets journaliers se répètent et ne s’ajoutent plus l’un à 
l’autre. On se sent à l’étroit, englué dans une sorte de lourdeur.
Rentrer, c’est faire un deuil et se sentir apatride, ne plus retrouver 
sa place dans le sédentaire, l’établi et les conventions. On se sent en 
proie à un malaise existentiel, inondé d’une grande solitude face à 
une expérience atypique, extrême dans sa durée. On commence par 
se sentir étranger dans son propre pays, saturé d’un kaléidoscope 
d’impressions, couvert de débris de paysage, au risque d’imploser ou 
de repartir sur le champ. Comme un électron libre centrifugé, on frise 
la désintégration au moment même où l’on aurait besoin de l’inverse. 
C’est le ressac, on se fracasse, alors qu’il faudrait retenir l’écume. 
Revenir oui, mais surtout en revenir.
Dans le rétroviseur, le voyage apparaît alors comme un flash, un 
battement de cil, un insaisissable fragment de rêve. Il n’est alors d’aucun 
secours de se demander si la vraie vie est ailleurs ou si la vraie nature de 
l’homme est nomade. La vie n’attend pas. Mais comment oublier cette 
ivresse, ce sentiment d’éternité qu’incarne si fortement la route infinie ? 

Claude Marthaler
PS : voir également sur ce thème : 
La Fin du Voyage, documentaire de 52’ réalisé par François Altha-
begoïty et produit par Point Du Jour, Paris, 2005.

Le retour  
(de manivelle) 
Infos, conseils, réflexions, récits: bienvenue à la rubrique 
Voyage qui souhaite aborder différents thèmes ayant trait  
au voyage à vélo et s’étoffer au gré de vos suggestions.

Infos
–	Le Café des Voyageurs, qui a lieu à l’arcade de PRO VELO 

Genève, souhaite devenir le rendez-vous incontournable de 
tous les amateurs de voyages à vélo. Après la présentation le 
20 novembre de Vincent Fiechter (http://cyclovince.over-blog.
org), puis celle d’Eric Estivalet et Christine Tavernier (www.
balladavelo.net) le 22 janvier, nous poursuivrons désormais ces 
rencontres décontractées à un rythme mensuel. 

	 Pour recevoir la newsletter du Café des Voyageurs, faire 
partager sa propre expérience de voyage à vélo ou nous 
transmettre son blog/site-web : info @provelogeneve.ch

–	Les 13 et 14 mars à Paris: 24e festival du voyage à vélo 
	 (http://www.cci.asso.fr/)
–	Les 13 et 14 juin aura lieu la rencontre suisse des cyclistes au 

long cours : www.fernradler.ch. Contact : karin_urs@bluewin.ch
–	Le nouveau récit de voyage de Claude Marthaler, Entre Selle 

et Terre – 3 ans à vélo en Afrique et en Asie, paraîtra en 
mars aux éditions Olizane. La première suisse de son nouveau 
spectacle a lieu jeudi 26 mars à 20h15 au c.o de Bulle.
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Venez les essayer chez

Flyer, le vélo électrique
qui vous donne
la mobilité

Série C

Série S

Série T

Plus de vélos que d’habitants
Le nombre de cycles y dépasse le nombre 
d’habitants. Où ça ? En Hollande bien sûr : 18 
millions de vélos et 16 millions d’habitants.

Pas d’âge pour fuguer
Ce n’est pas la première fugue à vélo. Mais 
certainement la première en mini-vélo, doté 
de 2 roues stabilisatrices à l’arrière. La fillette 
allemande, du haut de ses 3 ans, a ainsi par-
couru 6 km en 3 heures.

Une selle qui a 100 ans !
La firme anglaise Brooks est réputée pour ces 
légendaires selles en cuir. Et on lui connaît 
un certain goût classique. Dans le genre der-
nier classicisme, Brooks propose ainsi la copie 
conforme de la selle Imperial (avec ouverture 
au niveau du périnée), mise sur le marché il y 
a pas moins d’un siècle.

Est-ce un bus, un vélo ?
Le Busycle est un véhicule hybride à 15 places, 
construit à partir d’une vieille camionnette, re-
convertie en « cyclo-bus ». Conçu par des idéa-
listes de Boston, il a fait un véritable tabac lors 
d’une tournée en Californie. Comme s’il sym-

bolisait à merveille un « New Age » écologique 
et solidaire. Et, petit détail philosophique, les 
sièges sont orientés vers la gauche ou la droite. 
Du coup, le rapport à l’extériorité s’en trouve 
bouleversé : il n’y a plus cette chaussée à par-
courir le plus vite possible, et on se retrouve 
obligé de partager les à-côtés de la route, pay-
sages à contempler, échoppes à observer, gens à 
qui sourire. Car il semblerait aussi que le Busy-
cle redonne un sentiment de collectivité, enra-
cine le passager dans son environnement, tout 
cela dans une bonne humeur contagieuse, gen-
re « Good vibrations » jubilatoire.

1 poubelle en –, 1 vélo en +
Le gouvernement canadien a proposé aux pro-
priétaires de vieilles voitures de les mettre à la 
casse. En échange, l’administration leur offre 
une bicyclette neuve. Mais l’histoire ne dit pas 
si les voitures sont aussi surnommées « pou-
belles » dans le langage coloré du Québec. 

Le 100 000e Rohloff
Seuls quelques initiés romands connaissent 
le légendaire moyeu allemand Rohloff. Pour-
tant, il écrase tous ses concurrents (Shimano, 
Sram ou Sturmey-Archer) avec ses 14 vites-

ses intégrées dans le moyeu arrière. Et la fir-
me Rohloff a récemment célébré la sortie du 
100 000e vélo équipé Rohloff.

Un vélo à 33 vitesses 
La firme italienne Campagnolo a créé le pre-
mier dérailleur à 11 vitesses. En multipliant par 
3 avec le triple plateau, on arrive ainsi à un vélo 
de 33 vitesses ! Du coup, la chaîne ne mesure 
plus que 5,5 mm de large. Et Campa reprend 
ainsi une longueur d’avance (ou plutôt une cou-
ronne d’avance) à son concurrent Shimano.

La bande cyclable qui  
suit le cycliste 
Chaque kilomètre de bande cyclable est coû-
teux. Et parfois, il n’y a pas la place d’en créer 
dans les rues étroites. Un cycliste a donc eu 
une idée lumineuse : ce n’est plus le cycliste 
qui suit la bande cyclable, mais la bande cy-
clable qui suit le cycliste. Il place un rayon la-
ser sous la selle et projette au sol le marquage 
fugitif d’une piste cyclable. Ainsi la nuit, au 
moment où les cyclistes sont le moins visibles 
et le risque d’accidents plus grand, il s’affiche 
clairement sur la chaussée.

Giuliano Broggini


